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Le système de connaissances sur le monde dont une personne commence à posséder depuis sa 

naissance, constamment se développe avec une quantité importante d’informations nouvelles. Ce système 

se compose de concepts, distinct en termes de complexité et d’abstraction, qui sont générés différement. Il 

est possible d’apprendre le concept par l’étude des champs lexico-sémantiques lesquels permettent de 

découvrir la sémantique et la valence des lexèmes.  

Un champ lexical représente un ensemble de mots ou d’expressions qui relèvent d’une même notion, 

d’un même thème. L’utilisation de champs lexicaux dans un texte permet de bien cerner un sujet, de créer 

une atmosphère, d’exploiter différents aspects d’un thème, etc. De plus, l’utilisation de champs lexicaux 

permet, entre autres procédés, d’assurer la reprise et la progression de l’information dans un texte.  

Dans la linguistique il y aussi pleine de classifications de concepts. Par exemple, un savant russe, D. S. 

Likhachev divise tous les concepts en groupes suivants:  

- universels («la mort», «la vie»),  

- ethniques («la patrie», «l’intelligence»),  

- collectifs («scène» pour l’acteur et le public, par exemple.), 

- individuels (ceux qui dépendent de l’expérience personnelle et du niveau de la culture d’une 

personne [1, p. 6]. 

En même temps un linguiste russe I. A. Sternin identifie deux types de concepts: ontologiques et 

pragmatiques. Les concepts ontologiques décrivent la structure ontologique du monde [2, p. 30]. Ils ne 

sont pas limités par l’utilisation et par le but de l’utilisation. Les concepts pragmatiques sont limitées et 

leur interprétation. Ils ont une fonction épistémologique importante: ils sont un outil de connaissance eux-

mêmes. 

Le but de cette recherche scientifique est d’analyser le champ lexical du concept “l’etude” dans la 

langue française. 

Le concept de “l’etude” est universel qui décrit l’activité humaine cognitive. On utilise très souvent ce 

lexème. Ce concept a une structure non rigide et une large structure. Les unités du même domaine 

forment une communauté sémantique. 

Ce concept n’a pas de frontières claires, comme il se rapporte à la fois avec des unités spécifiques et 

celles abstraits. E. A. Tulusina dans son article scientifique examine trois domaines de ce concept:  

- l’établissement d’enseignement,  

- le processus d’étude,  

- le processus d’apprentissage [3, p. 110]. 

Les unités suivantes “l’école élémentaire”, “le lycée général”, “le lycée professionnel” forment le 

microchamp “l’établissement d’enseignement” avec un noyau “l’institution d’étude”, “le batiment 

scolaire”, “la maison d'école”. 

Le sens semantique de l’unité “l’école élémentaire” est suivant “L’école élémentaire est l’école qui 

accueille les enfants à partir de six ans, âge auquel commence l’instruction obligatoire en France” [4], 

de l’unité “le lycée professionnel” – “le lycée professionnel (LP) est un établissement d'enseignement 

professionnel qui offre un enseignement professionnel en relation avec les métiers des entreprises, afin 

d’acquérir des compétences, des connaissances et des savoir-faire dans un domaine professionnel” [4]. 

de l’unité “le lycée général” – “dans la classe de seconde générale les élèves suivent le même 

enseignement de tronc commun” [4]. 

Certains de ces expressions n’ont pas de réalité dans la langue russe en raison de la nature différente 

des systèmes éducatifs dans chaque pays. 

On peut noter que dans ce champs ce sont des expessions mais pas des mots complexes qui dominent: 

учебная часть = la section des études, учебный год = l’année scolaire / le temps des études. 

Considérons le second microchamps “le procès d’étude”. Celui-ci comprend les unités lexicales 

suivantes qui sont directement liés au processus d’apprentissage: l’écolier, le garçon scolaire, l’élève.  

Le sens semantique du lexème “l’écolier” est “enfant qui fréquente l'école primaire, les petites 

classes d'un collège” [4]. 
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Le sens semantique du lexème “l’élève” est “celui, celle qui reçoit un enseignement dans un 

établissement scolaire ; collégien, lycéen” [4]. 

Le rang des synonymes avec le valeur “enseignant” est représenté par plusieurs lexèmes, en fonction 

du niveau de l’enseignement, en français seulement 2 synonymes de cette valeur: le maître, le professeur.  

Le sens semantique du lexème “le maître” est suivant “personne qui possède à un degré éminent un 

talent, un savoir et qui est susceptible de faire école, d'être prise pour modèle” [4]. 

Le sens semantique du lexème “le professeur” est “personne qui enseigne, qui dispense les 

connaissances relatives à une matière, à une discipline, en général dans le cadre d'une activité” [4]. 

En français, le lexème “l’occupation” a des synonymes suivants “le cours”, “la leçon”. Le sens 

semantique du lexème “le cours” est “l’espace découvert, entouré de murs et/ou de bâtiments, faisant 

partie d’une habitation, d’un édifice administratif, scolaire, etc., qui souvent s’ordonne autour d’elle” 

[4]. Le sens semantique du lexème “la leçon” est “l’enseignement donné en une séance par un 

professeur à une classe, à un élève, à un groupe d'élèves” [4]. 

Il y a un seul lexème avec un sens “la marque”: “trace, signe, objet qui sert à repérer, à reconnaître 

quelque chose” [4]. Il est intéressant de noter qu’en France il y a un système de 20 points, ce que rend cet 

outil d’évaluation des connaissances de plus rigoureux et objectif. 

Le troisième microchamps est “le procès de la connaissance”, il inclut les lexèmes suivants: “la 

connaissance” – “совокупность сведений, познаний”, “l’érudition” – “эрудиция”, “la mémorisation” 

– “процесс запоминания”, “apprendre” – “учиться, стремиться познать/узнать”. Les lexèmes les plus 

éloignés de ce champs sont celles-ci qui ont le sens de la qualité et de la caractéristique des capacités 

mentales humaines ainsi que les verbes désignant directement le processus de la cognition: explorer – 

исследовать, analyseur – анализировать, comprendre – постигать. Il existe aussi les lexèmes de ce 

champs qui ne sont pas neutres, par exemple, l’étude/la recherchе – учение, научный труд. Ces mots et 

expressions sont en général abstraits. 

Ainsi un champ lexical est un ensemble de mots qui appartiennent tous au même domaine et se 

rapportent à une même notion. Le concept “l’étude” est représenté par trois champs lexicaux – 

“l’établissement d’enseignement”, “le processus d’étude”, “le processus d’apprentissage”.  
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In der Zeit der Globalisierung sind Fremdsprachkenntnisse kein Vorrecht des Dolmetschers, das ist 

eine Pflichtfertigkeit für jeden hochqualifizierten Fachmann und vielseitig entwickelten Menschen. Und 

jeder Arbeitsgeber will als Fachleute solche Mitarbeiter haben, die neben ihren Fachkenntnissen eine oder 

zwei Fremdsprachen beherrschen. Beim Erlernen einer Fremdsprache handelt es sich aber nicht einfach 

um Sprachkenntnisse, sondern um die Fähigkeit diese Sprache im Umgang zu verwenden. Hier ist die 

Rede von der interkulturellen Kommunikation. Der Begriff interkulturelle Kommunikation bezeichnet im 

Grunde genommen die Verständigung zwischen verschiedenen Kulturen. Dabei soll auf die Beziehung 

und Andersartigkeit zweier Kulturen Rücksicht genommen werden. Die Zeichensysteme der 

Kommunikationsteilnehmer unterscheiden sich. Diese Verschiedenheit muss von den Teilnehmern 

überwunden werden, da sonst die Kommunikation misslingt. Es genügt dabei offenbar nicht die Sprache 

allein. Das Zeichensystem umfasst in diesem Sinn auch die Kultur, die Gewohnheiten und das Verhalten 
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